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NOUVEAU SISTEME
D E MUS IQJJE.
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NO U V ELLE DIVISION
U MONOCORDE,

©ANS LAQUELLE ON DONNE
es Raisons de tous les Intervalles de Musique

par Rapport a l'Aceord du Clavecin
>ordinaire»

Avtc U Vesctipìon & tusage
du SONOMETRE.

astrumentà Corde d'une nouvelle Invention,
avec lequel toute personne, pour peu qu'elle
ait d'oreille, pourra tres-bien &: tres-focile^
rnent accorder le Glavecin.

PatM. LOVLÎE'.

A PARIS,
ît CHRISTOPHE BALLARD, seul Imprimeur àú B^oy

pour la Musique, rue Sair.t Jean de Bsauyais.,
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OUYEÁU SISTEME
DE M U SI QUE,

K OUV ELLE DI VIS I OH
DU MONOCORDE.

Ce que cejt que Sisteme de Musque.

ISTEME de Musique, est l'étenduë del'O-

.
ctaye divisée en plusieurs intervalles. Coinme
cette étendue' peút être divisée de plusieurs
manières-, il y a aussi, plusieurs Sistemes

>
Les

nciens nous en ont laissé trois ; Sçavoir»
Le Sisteme Diatonique.

.

Le Sisteme Chromatique.
Le Sisteme Enharmonique.

Le Sisteme Diaronique comprend les sons naturelsà

r lesquels l'étenduë de l'Octave est divisée en sept in-
tvalles, sçavoir en cinq Tons & en deux Demi-Tons»

.
Le Sisteme Chromatique comprend les sons naturels
altçrez, par lesquels Ïétendue de ïOctaveest divisée çia
uzé Demi-Tons.

• Aij.. ,,
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r4 NOUVEAU SISTEME
Le SistemeEnharmonique comprend les sons nature

Sçles sons altérez,& encore d'autres sons que les M
Édens appellent Plaintes, par leíquelles Platrttr?, 1

Demi Tons sont divisez en de plus petits intervalles,
Les Anciens nous aussi laissé les Rapports des òons

ces Sistemes ,tels qu'ils les ont trouvez par les Divisio
ordinaires du Monocorde.

Le Sisteme Diatonique des Anciens est propre po
le Plain-Chant,&pour les Airs où toutes les voix cha

îent la mesme chose, c'est à dire pour les Airs à une feu

Partie ; ll est tres-bon aussi pour Tharmonie qui se fait
p

ìes différentes Parties de la Trompette , & par les Bou
dons de-Vielles & de Musettes, de Tympánon de.Ps
terion, & pour les Jeux que les Facteurs d'Orgue app
lent Jeux de fournitures. '

LeSisteme Enharmonique est tres-propre pour le P
thetique, & il est en usage dans là Musique Italienne qu'
appelle Sicilienne.

..Le Sisteme Diatonique pur n'est pas si propre p
la Musique à plusieurs Parties différentes parce qu'il
tropsimple,nyl'Enharmonique parce qu'il est trop co
posé.

Le Sisteme Chromatique est le plus propre pour
Musique à plusieurs.Parties différentes jmaison nesç
roit s'en servir en gardantexactementle Rapport des
ciens :

Il est aisé de s'en convaincre par l'Accord du C

' vecin ou de l'Orgue \ car il est impossible d'accorder

cun de ces Instruments à moins qu'on ne baisse certa
Sons , & qu'on n'en élevé d'autres de quelque chose
plus que dans le Sisteme des Anciens, ce qui en cha
le Rapport & constitue un nouveau Sisteme Crom
gue.

C'est de ce nouveau Sisteme Cromatique don



' Í>É MUSIQUE. ! I
etens parler ,-& marquer quelle metode fây tenue
jur découvrir les Rapports des Sons qùi en divisentre-
ndue en íes plus petits.intervalles. On rappelle Siste-
ié Tempéré, parce que certains intervalles sont assoi-
es & d'autres augmentez i On rappelle aussi Sisteme
louveau pour, le distinguer de l'ancien. On peut l'ap-
:11èr Sisteme Harmonique, parce que c'est le seul donc
n

puisse íè servir dans la Musique où il entre touts
jí-te d'Harmonie.
Quoy que le Monocorde soit un Instrument, assea

bnnu des personnes qui ont quelque teinture de la Théo-
ie de la Musique, je ne laifleray pas d'en donner icy- iá
description en faveur de ceux qui pourroient ne le pas
nnoitre, & ce d'autant plus volontiers que j'y ay ajoû-

éplusieUrs choses qui en rendent les Expériences & plus
ures & plus aisées.

iij



NOUVEAU SIST&ME

Description du Monocorde.

LE Monocorde est un Instrument propre à faire de

Expériences fur les sons
-,
IPestfait à peu prés com I

me úrie Epinette ou une caisse carrée, excepté qu'il e
bien plus étroit Le mien est long de-trois pieds di

pouces, large de quatre pouces, haut de trois pouces
on peut, luy donner tèlle autre dimension qu'on veu
Il estscouvert d'une Table de Sapin, le fond & les cô
tèz font aussi de Sapin.

A l'un des bouts est une pointe de fer ;enfoneée da
l'ëpaisseur du bord.

A quatre pouces six lignes de ce même bout est u.

Chevallet d'un pouce de long collé fur la Table.
A un pouce six lignes de l'autre bout est encore u

autre Chevallet d'un pouce de long collé fur la Table.
On attache une corde de Leton à la pointe de fer, o

la. bande fur les deux Chevallets tant & si peu que l'ó

veut par le moyen de la Cheville de fer au tour de la

quelle elle est entortillée j La corde a trois pieds quatr
pouces de longueur.

On peut mettre tant de cordes qu'on veut en augmen
tant le nombre des pointes & des chevillés & en tenan
les Chevallets plus longs, 5e en donnant même plus o
largeur au Monocorde.

Les deux Chevallets ont douze lignes de haut,&fâii
comme des triangles rectangles, & posez à anglesdroit
en dedans.

Dahs le corps de l'Instrument à quatre pouces du Chc
vallet de la pointe de fer, est pratiquée une Touche ave
son Sautereau pour faire sonner la corde

>
Si l'on mè



lUsieyrs (jordesilfaut mettre àuffiìjpîusieurspotiches êá
lusieurs Sautereaux à proportion; ';•'>! :'..-
Au dessous de la corde est une règle de Poirier ôud'úií
utre bois bien uni, longue d'un pied ri. pouces, épaiíîe'
le-.six-lignes, 8c large de deux pouces six lignes,-collée
iir la Table..,au pied du Chevallet de la chevilléde fer.
Le long du milieu de cette Règle,qui'£épo'nd''-ffrécì-<

ément sous la corde, est creusée une rainure à queue
l'Ironde-, de deux lignes de profondeur,large de $. li-
gnes, dans laquelle rainure entre juste &c aifément iinè
petite eouliffe de ri.lignes de long,fur laquélleestcol-
lée une petite Règle longue de deux pouces six lignés.,
large de ix. lignes, épaisse de 4. lignes, en sorte qu'elle!
couvre entièrement la petite coulissé , §c que ses- deux
bouts battent fur les deux cotez de la grande Règle SC
suent à fleur de ses bords.

; : ::

Le long de la petite Règle précisément dans le milieu,
v

est encore creusé une rainure a ,queuë d'Ir,onde,de i.,í.
ligne de piofondéur, large de 3..lignes , dans laquelle
rainureentre juste use-petite couiiâede 4. lignes de= long
fur laquelle est collé un petitchevailet.de xi

-
lignes de

haut, fait en sorte que le coupant soit à plomb du bord
de la petite Règle qui regarde le Sautereau.

La grandejReglìê.,ayant S. lignes,d'épàisseuí Ma petite
Règle 4,1e petit Chevallet z. lignes de haut, font iz.li-|
gnes-, qui est précisément la haulteitr des grandsJG-heviál-
lets. fixes

-,
de- rnániere que

,
ce! petit. Chevallet

: qu'on
appelle .Mobile eJi au dessous,&fcfleur de la eardë.,la-
quellepeut êtrediviísèerà quel p.óintïoh veutencourant
la .petite:Réglé fur lies bords de h. grande rainure:, fur
chacun deíe[uels;feords' est tracée-:une íóu plusieurslignes
parallelles à :1a,rSùstire

>, pour y ;poùy.oir.marquer : toutes
A iiij



.f. N O U V EAU SIS TE M E
Jes divisions ,qu*on veut faire ;on les appelle à cause dí
cela Lignes de Divifiom

.
i

Quand ón veut tirer le son de la corde entière on»re-
tire le petit Chevallet de dessous la cordé, k quand on
veut la diviser on remet le petit Chevallet sous la cor-de ,& on arrête là petite Règle à l'endroit ov) l'on veutfaite la division.

: -On, a: un. plomb; d'une demie livre ou environ,
fait, comme Iá lettre minuscule X\ dont les deux jara-
hfiS ont beaucoup d'assiette afin qu'il soit aisé à' placer,!
il. faut qu'il soit fait de maniéré que quand il est posé il
Îiresse là corde contreJê. coupant du.,petit Chevallet fans

a trop forcer
,

feulement pour l'empécher dé friser &

pour b faire mieux sonner. ;
v.On pose ec ptombsor la corde tout prés du coupant
du petit Chevallet mobile du costédunt on ne tire point
de son, & c'est ce qu'on appelleretrancher une partie de la
corde. Par exemple ^si j'arréte le Chevallet mobile pré-
cisément au milieu de ía corde, elle fera divisée en deux
parties égalies, & si je pose le plomb d'un côtés, cette
jmoitié de la corde dont je ne tire: point de son fera re*
tranchée de la corde eritiere.

~

:/> MouveUe Dmïfipn du Monocorde.

'- A Prés avoir préparé le Monocorde , & âpres avoir
i£\.tendu une corde dessus

y en forte que j'en enten-
de distinctement le'son', & que je le puisse exprimet
nettement avec le son le plus bas de ma voix*, je porte
ffià yoixde ce son le plus bas à des sons plus hauts, selon
la manière dont j'ay coutume delahausser

*
soit que cet-

ta tnaniere m'ait esté enseignée par la Naturej soit que



e^áye receuë d^ quelqu'outre,'"'"";
Je donné au premier Son que jê formelenom d'UT»'

î£ aux autres, les autres noms receus des Musiciensselorv
['ordre suivant, ; :

PrcmietSpn. Ie f 4*
.

V & T &
UT. RE'. MI. FA. SOL. LA. SI. ut.
Je donne donc le nom d'UT au-Son de la corde en-

tière, '.'^ ' '
'

J'ay soin,à chaque Son que je forme avec ma voix jde
phereher avec le Chevallet mobile, l'endroir de la corde*

ou il faut l'arrester pour en tirer un Son à l'úhisson de
tna voix,& je marque cet endroit par une section que je
fais fur les Lignes de Division. Je continue aj-hsiJusqu'au
Son le plus haut de ma voix

5
j'examine en fuite si j'ay

bien marqué, & je cherche quelle raison ont les Sons
qu'a formez ma voix les uns à l'égard des autres ,

dela
maniéré suivante. -.

Je divise la corde entière en deux parties égalies; je
retranche une de ces parties avec le Chevallet mobile,
je trouve que le Son de la'moitié de la corde est pré-
cisément Ut huitième son de ma voix ; je juge par là
que le premier Son UT esta l'égard du huitième ce
qu'un tout est à regard de samoitié, c'est à dire en Rai-
son de 1. à1.

.Je divisé là corde entière én trois parties égallesvjere-
trancheuné de ces parties •, je trouve que le son des deux
tiers est Sol, cinquième son de ma voix : Je juge que le
premier Son UT & SOL cinquième, font en Raisoa
de 3. ài.

Je divise la corde entière en quatre parties égalies, &
je retranche une de ces parties ; le Son des trois quarts
est FA, quatrième Son de ma voix

>
ainsi UT & EA forit

gti Raison de 4, àj. ',..-.'..



?o NOUVEAU SIST&ME
Je divise la cordéentiere en cinq parties égallesvje

tetraríeheune de ces parties ; le Son desrquatre oiriquié.
mes est précisémentM'ï jíroisiéme son de ína voix : ainsi
UT & MI sont en Raison de 5. à 4.Je divise la corde entière-en six parties égalies,je re-
tranche une des parties ; mais le Son des cinq sixièmes
ne se trouve point au nombre de ceux qu'a formez ma

.

Voix; Je, cherche la raison dé ce défaut., & pour celajx-
xamine le Rapport des Sons que j'ay trouvez par les Di-
visions scy-dessusi je trouve^que le troisième Son Mi,est
au cinquième SOL en Raìsoíi de .6. à 5. je juge par là

que cet intervalle peut être bon, mais qu'il y a manière
de le placer,

:
Yoiéy, ies Intervalles óu Rapports des Sons que. j'ay

.
trouvez par les Divisions cy-dessus. J'ay rpris les nombres
suivanspour .éviter les fractions.. Ainsiil faut supposer que
la. Corde entière ait soixante Parties.

.Premier Son. UT 60. Çòrde entieré.
,.';> 3e Son. MI 48.

. . v w * -^

,./;, ;4e.-. Son. FA, -.45, . .-'.: .^
.--:

; 5e. Son./ SOL; 40. .::....;..Y
.;..,,..:8e Son. Ut 30,.: . ..'>>-:.;«:.:

,; Jfi.cpntinuëmes Observations.,;&je trouye ,qu;e" dû FA

a .ìít,çest le même nombre de Sons & le même Rap-
port que d'UT â SOL. Car il y a trois Sons entre FA

§£ ut. j; sçavoir .SOL-, FA,.SI j Uy apareillement trois

-
Sons entre UT & .SQL.v£cavoit RE^MI,FA^;&!a;Rai-
ioade^fA 45' à ut jo.. est de .3. à 1. P areillernent ,1a Rai;



óa(ïUT«è.^S®L^oVestidéj.Ii.)jejygS ;qïi£ì'ín,.
érvalle FA ut yeut être divisé délamesme !rhattiere;,que
'intervalle UT: SOL ,lequélíse trouve divisé par lé Soft
Ml en deux: plus'petits Intervalles, sçavoir en UT Ml ôC

Ml SOL, dont les Raisons font 5. à 4. 8e de 6. à 5. Je
>

divise doncllnterv-alle FA 45-à ut 30. en 5. à 4..& 6. ai5.ce
qui se fait en multipliant 45. par 4. ou JÓ.Ì par 6, ce qui
est la mesmetíhose:jì8sdivisant lè produit par 5. j'ay lé si--
xième Sóh LA p:. qui joint avécles autres foit lessiS
Sons fúivans./:'-" ^'•- ';

ÏTf: ..J.MI. ÏA. SÒL. LA. .... ut.
£• -48. / 45- 40. .;. .36. 39*

En continuant'mës Observations,je trouve que du i«
SoiiUT au 4e Son FA, c'est le même Rapport Scie mê-

me nombre de Sorts que du SOL à ut-, Car il y a deux
Sons entre UT & FA, sçavoir RE' Mi ; Pareillement en-
tre SOL &c ut il y a deux Sons, sçavoir LA & Sh pe
plus le ir Son UT 60. esta FA 45. eh Raison de 4. à 3.
Pareillement SQL 40. est à ut 3•cv en Raison de 4. à 3.
je juge que ITntervalle SOL ut peut être divisédéla me-
me.maniere .que ^IntervalleUT -FA. Oc riritervalle UT
FAsè trouve divisépar le Son Ml en deux plusfetitsln*
tervalles, íçavok ; en UT Ml, & Ml FA dont les;.Rai->
fons sont de ^.íi^.'Sí 16U ì^-Je divise doncl'Intervalle
SOL 40, àut.-jo,:en 5; à 4. & 16. à 15. ce qui scfait
comme çy-destùs>en imultipíiaht 4.0. par 4. &divisa»t 1®

produit par j. j'ay les sept Sons suivans.
OT^....'MTi-^;À^S;OÎÁ-::LA. Slv^-ut,-

ffp. ..,,..;.:. 4$>.'. ,45. 40. 3<í> 3*- 3°#

;
.Jedémarque enfin que l'Inrervaile de; SOL à Si -est-en

mesme Raison que lThtervallé d'ÙT à-MIjÔr ITrte»



« NOUVEAU* SISTEME
«ervate de SOL à S i efrdivifépar le Son.LA en> SOE
LA &c LA SI ;dont les Raisons sont de io;à 9. & 9. à8.
Je^ divisejdònclTntervalIéUT60.À Mí 48.eh 10. à 9Ï
ëc 9>

à 8. ce qui se fait en multipliant 60. par 9. & diyi-
íânt le produit par 10. j'ay les huit Sons suivans à quiles
Musiciens, comme j'ay dit, ont donné les noms d'Ut,
Ré, Mi,Fa,Sol,La, Si,ut.

Ces huit Sons ainsi disposez est ce que l'on appelle Si-
steme Diatonique, on les appelle Sons naturels -, & le
Rapport de l'un à l'autre , Intervalle naturel. J'ay con-
tinué ces Sons jusqu'au 17e parce que j'en auray besoin.

6oí {54, 48. 45. 40. 36. 3z. 30. z7. 24.
UT. RE'. MI. FA. SOL. LA. SI. ut. ré. miv

iZ. r ZO. 18. 1<S. K. i? i IZ.... .3 ; J
2.fa. sol. la. si. ut. ré. mi.

Les Sons qui sont au dessus du. 8e fe trouvent en
divisant la moitié de la corde comme j'ay divisé la cor;.
dé entière. .-.-:.'<"*•''"'-V'.--'

L'Intervalle d'un de cesSons à celui qui le fuit immé-
diatement s'appelle Seconde, comme,UT RE, Mí FA.

L'Ihtervalle d'un de ces Sons à un troisième s'appela
lé Tierce, comme UT Mí, RE' F A. Ainsi des autres *•qui se nommentQuarte, Quinte, Sixte, Septième,Octa-
ve , Neuvième,&c. selon que les deux Sons sont plus
éloignez l'un de l'autre.

.-..,
Y

-

En examinant les Raisons de tous ces Intervalles je
trouvé que toutes les Secondés ne sont pas dans les mef-
mes Raisons, ny les Tierces ;ny enfin tous lés autres ïn-
tervalles de mesme genre, & qu'il n'y a que les Octaves
«juìsoient toujours de z. à 1.



DE U U S-TQJJi-Ei. Ï3

& AI S ON S ou KJP P O RTS
des Intervalles du Sifieme Diatonique

des Anciens.

Les Secondes. Ml FA, SI ut. sont en Raison. \6 a 15
Les Secondes. UT RE',SOL LA. 10 à 9
Les Secondes. RE' MI,FA SOL , LA SI. 9 à 8

Les Tierces. RE' FA, MI SOL, LA ur. áàj
Les Tierces. UT MI,FA LA,SOL SI. 5 à 4
La Tierce. SI ré. 3zàz7

Les Quartes.UT FA,MI LA, SOLut,LAré,SImi. 4 à 3
La Quarte. RE' SOL. 27 àzo
La Quarte. FA SI. 45 à 32.

Les Quintes. UT SOL,RE LA,MI SI,FA ut
LA mi. 3 a' z

La Quinte. SOL ré. 4oàz7
La Quinte.. SI fa. 64 à 45 ;

Les Sextes. UT LA, SOL mi,FA ré. ' j à 3
Lès Sextes. MI ut, LA fa, SI fol. 8 à j
La Sexte, RÉ'SI. ''zj,à.iè

Les Septièmes.FA mi,UT SI. 15 à 8
Les Septièmes. RE'ut j LA sol. 9 à 5
Les Septièmes. MI ré,SOL fa, SI la. iSi?
Toutes les Octaves. z à s



14 NOUVEAU SISTEME
^TLes Secondes qui sont en Raison de iû. à 15. s'appel-

lent Secondes Mineures, ou Demi-Tons.
Les autres Secondes s'áppeílenc Secbhdes Majeures ou

Tons.
• •

Les Tierces où entre le Demi-Ton, s'appellent Tierces
Mineures, les autres Majeures.

Les Sextes gc les Septièmes où entre les deux Demi»
Tons, s'appellent Mineures , Celles où iln'en entre qu'un
s'appellent Majeures.

Lès Quartes & Quintes où entre un Demi-Ton, s'ap-
pellent Bonnes.

La Quarte où il n'entre aucun Demi-Ton, s'appelle
Quarte fausse ,ou Quarte majeure, ou Triton» FA SI.

La Quinte où entrent les deux Demi-Tons,s'appelle
Qujntè Mineure ou fausse Quinte, SI, fa.

J'examine en fuite les Sons que j'ay trouvezpar les dif-
férentes manières de diviser la Corde & les Sons qu'a
formez ma voix ,5c j'en compare les Intervalles des uns
aux autres.

Je trouve que les Octaves qu'a formées mavoix, auffi
bien que celles que j'ay trouvées par les Divisions sont
toutes de

2..
à 1. Les quinzièmes par conséquent doivent

être en raison de 4. à 1.je trouve aufll que les Tierces Majeures de ma voix
& des Divisions sont toutes en Raison de 5. a 4. Les, Di-
xièmes Majeures par conséquent de 5. à z. 8c les Dix-
septièmes Majeures enraison.de 5. à 1.

.J'examine les autres Intervalles, j'y trouve une diffé-
rence considérable-, mais fans m'arrêter à.plusieurs dont
les Sons ne sont pas en mesme Raison,je viens à la Quin-
te SOL ré qui est de 40. à 17 ; mon oreille la trouve
tres-mauvaise & ne peut s'en accommoder.

.J'examine aYeçle Monocorde, les Quintes UT SOL,



\-.. D.! M U -S I QJJ E.
,

n '
Il

fc SOL ré qu'à formées ma voix, elles me paroissent ||:1
égalies ,je juge qu'ily a un deffaut dans le Sisteme des

,

I
Sons que j'ay trouvez par la Division, & que je uedois : j|;
point admettre de Quinte en Raison de 40. à Z7. puis I
que ma voix ne la forme en aueun endroit, & que mon ||
oreille ne la sçauroit souffrir. |î

J'essaye donc à; mettre la Quinte SOL ré Sctoutes
les autres,en Raison de 3. à z. & pour cela j'élève le jl
ré Z7.. de l'Intcrvalte 81. à 80. qui est ce qui manque à f 1

la Quinte SOL ré pour être en Raison de 3. à z. j'élève j||
encore le mi n. afin que les Quintes UT SOL, SOL

•

1
ré

,
ré la, la mi

>
soient toutes en Raison de 3. à z. j'éle- |

ve le MI 54, parce qu'il doit être avec le mi iz. en Rai- |||
son de 4. à 1.

.

S|
Mais la Tierce Majeure UT MI que j'ay trouvée 8? |j|

par ma voix Bc par les Divisions devoir être justement j|
de y. à 4. n'est plus dans cette raison ; elle se trouve être |j|
plus grande de 81. à 80. ma voix adé la peine à la for* i||
trier, 8c mon oreille la trouve tres-mauvaise. I

Je remarque que cer excès de 81. à 80. s'estformépar m
l'addition des quatre Quintes UT SOL, SOL ré, m
ré la,lami,quej'avoismises toutes de 3. à z. &. qu'ainsi il
dles font chacune trop grandesdu quart de 81. à 80. j'ôte J1
donc de chaque Quinte cy-dessus de 3. à z. un quart de 11

81. à 80 ; ces mésmes quatre Quintes ainsi diminuées ] |
ajoutées ensemble,doivent former un Intervalle juste de |
j. à i. c'est à dire la Dix-septième Majeure,UT rni. I

Je suppose donc que toutes les Quintes sont en Rai^
!

son de 3. à z. moins lé quart de 81. à 8o« & voiey: com*
me je m'y prens.

Je conçois lé petit Intervalle 81. à80. commesepoui»
vant diviser en quatre autre plus petits Intervalles,dont;
chacun,est prêcisérsteat le quart çk 81. à 80.
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Llriteryàlle' de 81 à 80-se divise en deux en doublant

les deux Termes & prenant le milieuarithmétique.
Ì62,. 161. 160.

Les deux Intervalles 161. 161. Sc 161. 160. sc divisent
-chacun en deux en doublant pareillement les Termes &

prenant les miïïeus Arithmétiques,& forment les quatre
autres petits Intervalles fuivaris.

3Z4. 313. 3zz. 3Z1. 3Z0
Voicy donc tous les Sons naturels déterminez selon le

Sisteme Diatonique tempéré.
Je marque le quart de 8i>à8o. en fraction ainsi ; ou

un quart, le plus par une petite croix, ou ainsi pl.lemóins
par un petit trait—, ou ainsi mo.

La Table suivante est composée dé cinq colomnes, &
chaque colomne contient huit cellules disposées.les unes
au dessus des autres.

La première colomne contient les noms des Sons
*JTRE',8cc.

La z. colomne contient les nombres qui représentent
les Sons du Sisteme Diatonique ancien-

La 3. colomne contient les mesmes nombres , avec le

temperemment par plus Sc par moins*
Dans quelques cellules de la quatrième colomne sont

^écrits ces mots, Ancien-,, Tempéré.
Dans quelques cellules de la cinquième eolomne,font

trois nombres, Celuy à costé duquel est écrit Ancien y
est

le nombre ancien ; celuy à costé duquel est écrit Temperí
est le nombre tempéré

s
le troisième est éloigné de, l'an-

ciende 81. à 80.
Cette explication servira pour l'intellìgence de deux

autresTablesquisontaprés,ainsije ne lesexpliquerai pas.
TABLE
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ABLE DES SON? NATTJfEtS•'' 'OU-í;i: .;='YV-.::JÌI-:A

SISTEME PIAlO^ÏQjgCfc

.

YAncietuj Tempère..' Y; Y ,. - v '
" Par'plus.

- •
'"''

n ,
''.'.

.
;'

,
' ' '

Etpar moins. Par nombres. ;

Ut 3O 30 I I 'v ^°'
-

-! Anéien. '. 1 1 5 z ô. '

SI 3Z 3Z4'de81.á8o.- Tempéré. 115; $6.
4

'

I ''• ' ' M-f.4"

'>''- >i z 8 o o.
LA 36 J<>—r' Tempéré. x * S> i~o.

Ancien. V-i- 960.

.

Ancien. 144 00.
SOL 46 40%* Tempéré. 1444 s*4

.; *.4 5:3. o,
i. i-^a

.
- - 1

.

—-"f
.

r——,
j 1 í'ótio,

FA 45 ^J-ÌÌ;^
j Tempéré. 16 ï^o.

.
i
Ancien. 161 o;o.

ÌAl
.

48 48 ..... | :-•< -;-.;iy?$tí.

"f 9.'i Ò..O.
k«V; 54 54 "^-x '

Tempéré, 'r 5> '3z'o.
Ancien.

;
19 4.40.

ÌÍT 60 60"---/-. 1 f 5 ò o.- -— 1 ~~~: """ u '.:'Y
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..

Dans 1c Sisteme Tempéré cy-dessus, ilticfaut pas rc
çcancher une si grande portion de la Gorjde entière 60
pour avoir le Son SOL , que dans le Sisteme Ancien
Ainsi la Portion de la Corde dont on tire le Son SO
est 40. plus le quart de 8j. à 80.

Mais le Son UT & le Son SOL estant moins éloi

gnez du quart de 81. à 80. ils sont en raisonde 60. à 40
c'est à direenRaison de 3. à z. -— * de 81. à 80. Ainsi de

outres.
Dans ce Sisteme Tempéré, rous les Intervalles de me

me eípece sont en mesme Raison-, par exemple toutes le

Tieçces majeures sont de 5. à 4, toutes les Quintes bo

«es sont en raison de 3. à z.--'.
gjJSQNS DES INTERVALLES DV S1STEM

Diatonique Tempéré cy-deffuí.

Les Secondes Min. 16 à 15 * '
Les Secondes Maj. 10 à 9 t 4 ou 9 a 8 —
Les Tierces Min, 6 à 5

*~\, ou 3 z à z? ì >

Lés Tierces Maj. 5 à "4
Les Quartesbonnes, 4a 3 * ^ ou Î7 àio""
l^a Quarte Maj. .45131-^4.
Í.à-Quinte Min. 64 à 45 ^ *

.La.Quinte bonne. 3 à x -J ou 49 à z7 f
Là" Sexte Mineure. 8 à 5
T,a Sexte Majeure, S

à 3 *
4 ou 17 â í(í-

La septième Min. 9i 5 -* Qy l6
\ ^

La Septième Maj. IJ á 8 ~'
îi'Qctaye. i'/



.

;©;&- ff U S :ly%$}^ ^. '

Aprjé-s avoir d^t^rmln/ésìes Sçris;l^rurejs.;A.8£fpjtjíjs eh
jvf>ir marqué les Raisons ou jCappcírtsi.?je^iv^:^Mo-
nocorde fesonjees mc/rnes Raisons de la mansereftu^^tpè-

-'' '-.-. M &~rW.~QrM'&\ 'LS
:

P.Í»Í" trouverfm k Mmospsfe
>
%' #0>l!f 4a$$Çfflf

D.iátmique Tetftperg py-dejsttf.
Soit la corde ÁB 60. sonnant UT ' -WT.
La mo^ti? ,CB 30. sonne ut Octays.d'UT? pfc

Les D B sonnent ML
,

MI
-. " ?

.
• -: ':.:..- Y:

Je 'retranche ^ d'AB par la section E.
e retranche ' d'A B> par Ja section F,, Y,
e retranche d'EB \ de È F par G;

ay la corde GB 54vrr- \ de 8i^à 8p. sonnant ; RE^

Je retranche * de E B par H.
e retranche ^ d'F B par J.

e retranche d'il B les ' d'H J par K. '

'ay K B 40. * ^ sonnant SQL. 3Píf-
je retranche * d'EB par L.

e retranche ' d'EB par M.

e retranche d?L B," de L M par N.: '

% NB 56--4 sonnant LA. ' LA
J'adjoûte^à NB par O.

'ay OB 45 —;.' sonnant FA.

Je retranche ' de K B par P.
r

'

ay PB ?z. $. ^sonnant SI. ; ;: SI
Je prens le milieu de G B par Q^

'ay Q317.—* sonnant ré. Y#
4 B ij
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' ' ïe'rèrnarque que la Division cy-dessus n'est pas Geo
Yrhètriqué, Sc que tous les Intervalles démeíme efpecen
'font pins précisément dans les mesmes Raisons ; pa
exempleque lè Ton UT RE' cstdeio. à^.plús iíîz.à 161

Sc"que le Ton RE' MI est de 9. à 8. moins 161. à 160

& qu ainsi celuy-cy est plus grand que l'autre de 2.5911àijjio.
Je remarque auflî que cette différence,qùoy que tre

petite,peut estre sensible dans les Sons qui doivent êtr
à l'Uniston,ou à l'Octave l'un de l'autre

-, çar l'oreille Y

dessusest d'une précision qui passe ^imagination, Sc qu
se peùt faire auflì que cette différence ne soit pas sens
blc dans les Intervalles , comme d'une Seconde à u
Seconde ; pour m'en assurer je sonne tous les Sons 1

uns aprés les autres, quelque application que/'apport
jé ne sçaurois sentir

,
de deux Intéryalles de mesme e

Jpece de cette Division
,
qu'on peut appeller Geometr

que, lequel est le plus fort & lequel est le plus foibl
Ainsi je les suppose parfaitement égaux, commésilaD
vtàoiiestoit Géométrique.

Après avoir divisé le Monocordesolon les Raisons c
dessus, je cherche à comparer chaque Son à chacun d

autres, en les combinant en autant de manières qu'il
possible, afin d'en.connoître &;d'én;sentir.tous les Ra

ports, & pour cet effet j'accorde quinze cordes fur
Clavecin.

.

•
•

La première à l'unisson de l'UT <fo.

La seconde à l'Uniston de RE' 54. —'%

La troisième, &c*
"J iLa 15e à l'Unisson de Tut iç.

.

En suite je sonne l'Ut & le RE' ensemble, l'tÍT
MI.l'UT & le FÁ,ainsi jusqu'à l'Octave d'UT, '
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Je sonne le RE' & le MI ensemble, le RE'-$:-fe"
FA,Sec. ainsi juqu'à l'Octave de RE, j'enfais auràntsjir
toutes les cordes

: Voìcy ce qui me paroït de toutes ces
orhbinaisons.
Je trouveque la ie mineure,la' ze majeure,1a; 4e maj'

la 5 e min. la 7e min. la 7e maj. sont des-agreablesàmon
oreille, les unes plus

,
íes autres moins. ' .Y'

Jetrouye que la 3» min. la 3e maj, la 4. la 5 la 6e min.
a(6* maj. & l'Octave., sont agréables, les unespíus,les
litres moins. ::Y.

. .Mais afin d'être plus scur si ce qui paròît à mon oreil-
c

fur les cordés vient dé la chose, OU deThabitude pu
on m'a élevé de trouver de certains mélanges de Sons
greables, & d'en trouver d'autres mauvais , j'accorde
íiinze ruyaux de Flûtes ou de Bourdon à l'Uniffon de '---

es quinze cordes, chacun à la sienne*, je comparé le
on de ces tuyaux de deux en deux comme j'ay fait lès.
ordes. '. ••> r?
Je remarque que les mélanges de deux Sons que

ay trouvez des-agreables fur les cordes le sont encore
lus fur les tuyaux, & que les uns font sentir des batte*
ens ou secousses si rudes que mon oreille en est bief-,

ée,d?autres moins rudes.
-

Je remarque que les mélanges de deux Sons que j'ay
rouvezagréables fur lés cordes, le sont encoreplus fur les
yaux, particulièrement l'Octave Sc la Tierce majeure t,

ne la Quinte & la Quartefont sentir un battementlent
preíqué imperceptible qui ne déplaît pas à Foreille.

Ce battement vient du quart de 81. à 8G. que j'ay osté.

e la Quinte & que j'ay adjoûté à la Quarte.
.

• /

En fuite je sonne ensemble les tuyaux dont le méîah-
e des Sons me paroït agréable, je trouve que, ' : '.:"-

; ..B'iii:;
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!Lé Mélange d'UT Ml SOL tït, ësttrësrágrëablèé
té'Méíángè d'tjT.'FA LA Ut,est agréable.te Mélange de RÉ' FA LA ré, est fort agréable.
Le Mélange de RE' SOL SI ré', est agrëàbìë.
Èrì cbnt.ihuáht cètte éxpèriëhée , jë tr'ô'ù^é qûfeFA

n'ápoint dé G*uarïè borìnë , parce que lé SI est'trop"
haut ;. j'adjoûte u'ii tuyau ávéc qui lé FA; au dessous

fohne la Quarte eh Raison de 4. à 3. pi. *, ce qui së fait

sur le 'Nionocorde en adjOûtantiih quart à la corde ré

Oll^Ymo/^j'ay
:

'.''
."* Lè JMë'í;âtigeFA SI baissé, ré fa agréable.

Je trouvé pareillement qqë îë SI'nípoint dé bohtìe
Quinte,parce que le fáêst t'rdp bas, j'adjoûte un tuyàii

avec qui íè SÌ au dêfloús sonne la Qriihte eh Raison&
$À zítnOí4 ee qui fefaitfur le Monocorde en rêtrahchahtj
de ré QB.j'ay

Le Mélange SI ré fa haussé j si, agréable.
1 J'èxámihë à'vëë rrià voix cés Sons adjoûtez f ma yoii

pàfle áifèïTiéht dû fa naturel au fa haussé, & dé celUy-c
àíiibì í & tnòti oreille trouve ces transitions agréables.:

J'examine pareillement le SI baissé i ma yoix
>

é&moti
oreille-les approuvent fort.

ï'examine en fuite ces deux Sons adjoûtez par fâp
port auxSòns naturels, je trouve que le SI baisse párta
ge le Ton LA SÌ? en deux plus petits intervalles, Sc j"

tro'Uveqáe le Fa hausse partage íe Ton F ÂSÔL pareille
lîiënten deux.plus petits.Intervalles. ../"'.

Çeíame fait juger; qufe les aiitres Tons UT Rfe'.R
Mlj.& SOL LA, qui'-sont .tous d'àns la rhéfme Ráífò
que ces deux premiers , pëtiverií etré aumdiviséedèl
melrrie rtíàhièrë, ":*- -'-''"y-



;

; BE M V S I QUE. T "
-, *| •

J'ay remarqué en cherchant les raisons des Intervalle*
naturels , que la Quarte UT F A est divisée précisé-
ment de la mesme maniéré que la Quarte S O L ut ».cela me fait penser que le changement qui arrive: dans
l'un des Sons de l'une de ces Quartes'peut arriver aUÍfi
dans le Son de l'autre Quarte qui y répond.

Or je yiensde trouver que le FÀ quatrième Son de l»
Quarte UT FA,peut estre haussé,par conséquent ut qua?
triéme Son de la Quarte SOL ut le peut estre aufíì :
Et puisque le Son UT premier Son de la Quarte UT FA
peut estre haussé, SOL premier Son de la Qugâte
iS O L ut le peut estre austl.

Par le mesme raisonnement ; puisque lç Si troisième
Son de la Quarte SOL ut peut estre baissé, Mí troisiè-
me Son de la Quarte UT F A le peut estre auísi.

: -J'ay donccinq Sohs nouveaux; sçavoir FA-haussé,UT
haussé, & SOL haussé, SI baissé & MI baille, parle
moyen desquels chaque Ton est divisé en z.petitsinten-
valles,'dont je ne sç^y pas encor les Raisons. Y

.
íi "

Les Sons Haussez s'appellent Di.ésez,Scie marquent
par cé caractèreX qu'on appelle,Dièse, Les Sons JBaií-
îez s'appellent Bemolisez, Sc se marquent parce caracta?-

te i qu'on appelle Bémol. YI
La Quinte SI fa haussé est enraison de:3 à zmoins^n

quart, Sc la Quinte mineure SI fa naturel,est en Raison
de 64 à 45 plus deux quarts, laquelle raison oftée 4* |*
première, resté 135 àiz8 mo, trois quarts, ou z|,a xWf}>

un quart, qui est lTntervalledefanaturel àfa haussé. ||
Voicy comment; 13j à iz8 mo. trois quarts jíest.égal à

45iz4.pl. unqu.j'ajoûte à 135 ixS mo. trois qu. la Raison
íi à 80. J'ay 135 118 plus unqu. égala, 1351Í8 mo. trois

i quartSjpl; 81à 8ó: J'este" de 13^ riSpl.un ÍJU.'LaRaison;
Ji àgo. par la Multiplication en croix,j'ay 10800. IOJÓSÍ
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j^l; un qu.égal ànjj. iz8.ino. trois qu. ou par réduction
â moindres termes;
,

;
•

2.J. Z4» pi. un qu. égàl à 135 12.8. mo. trois qu.
J'ostéij. 14. pi. un qu. du Ton 10 à 9. pi. deux qu,

teste16.a15.pl. unqu. qui est la Raison du fahauísé au
sol naturel, 8ç la mesmeRaison du Demi-Ton naturel.

Ón peut faire le même raisonnement & le même cal-
eul;á Tégard;des autres Tons.
; On appelle Demi-Ton mineur ,

le plus petit de, ees
deux Intervallesy

l'autre, comme il a esté dit, s'appelle
Dcmi-Ton majeur.

-

v
S IS TE M E G H R O M A TIQ U'E

Tempéré.
îit.450.

^SI 480. pi. un quart de 81.à 80/
SI jj^oos pi. deux qu.
LA 540. moins unqu.

' BÓLXS76. ''';:'' Í ' \ '

jSOjLïíoo.pl.unqù. s

ÌFÁX^48 mo. deux qu.
J?A 675. mo. unqu. '
MI fi.p.

, .

'\
lylli750.pl. un qu.

.
'

RE? 810. mo. deux qu*
ÍUT 5J,8(Í4. mo. un qu.

*ï?T;..5<Jo.
'

\ Stl'on veut,ávoir le nombre: de chaque Son avec so
^'íemperammeht, en nombres entiers, ilfaur multiplie
le nombre Ancien par 864. °

' Si le Temperacíment est par plus', divisez le.produi
par 80. divisezlequotientparieDénominateur;duTepi



peramment, multipliez ce deuxième quotientpar le Nu-
mérateur, adjoûtez le produit de cetwsecondemultiplia; '!

:

cation au produitde la première,ia sommedes deuxpro-
;duits est lè nombre tempéré.

Si le Temperamment est par moins, divisez le prò- j

duit par 81. divisez le quotient par lé Dénominateur du
:

j.
Temperamment, multipliez ce deuxièmequotient par le

,Numérateur, ostez le produit de cette deuxième multi- ,plication du produit de lá première, le teste est le nonw ' j
bretemperé. j !

J'ay donné cyidevant les Raisons ouRapports des In- N
tervalles du Sisteme Diatonique Tempère, avec la ma- ;

]

niéte de le trouver fur le Monocorde : voicy les :j|'"••'.'....-. :::'..•'..'!.'
: •

;
ils

Raisons desIntervalles Diminuez, & Superflus, du Siflimè j||
Chromatique Tempérécy-dejftts. jjf

:

Intervalles Diminuez, font ceuxqui ont un Demi-Ton jjf
min. moins que les Intervallesmineurs de mesme éspeçe,

i j ji

Intervalles Superflus, sont ceux quiontun Denù-Ton* .\%

mineur plus que les Intervalles majeursde méme esoecejJ ; :".\l]

Pemi-Tònmin. z5.à24;pLunquartde8i.1à8o.
;;> i

J|Í!

SecondeSupera. 75,á64.móinsunqu.,.
;

-3..•:.': H''j

TiercePimin.z56.ai25.pl. deux qu.
: ; : rr;r Ml

Tierce Superf. 125.396, pi. unqu. >>,.;,;.
.

jíf
QuarteDimin. 32.225,.

•
'^ ;^

: ; "-íj
:QuinteSup€r£-25.,ài6. '.. "' '':7^-í

;
'' :!|j

Sexte Dimin, 192. ì 125. mo. un qu, \r,: V
-SexteSup£rf,225.a i28vmo. deuxquv,: .^ >¥ i
SeptDimin.118.a75.pl.unqu. r -í
OctaveDim. 48.^15.mo.unqu, -í M

:

:Ç>Q:ave,Sup. ij, à ji.pl. unqu, ?.•.:':' ' '' ;. :
-\ì
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Méthode fom mwer sm le Monocorde les Sons

jîtterez, du tipeme ChromutiqmTemçerí
çy-deffus,

J'ajòíítc Un quátt i ré QjB; pat R.
J'àyRB. sonnant St Bémol.

^JëfetrántheUri cinquième de RE\ GB. par S.
J'ây SB. sonnantFA Dìéze. y

Je retranche un. cinquième de LA. NB. par T.
JêdoubleTB. parV.
J'ây VB. sonnant 0T. Dièze.

Je retranche un cinquième de MI. DB. par X.
J'ay XB. sonnant SOL. Diéze.

TàjòûteUnquàrtàSOL. KB. parY.
J'ay YB. sonnant MI Bémol.

Après avoir déterminé les Raisons de tous les Interval-
les' du SifteMeCh'rbmdtiqùeTenipèïécy^destus,& après
avoir donné la méthode dé ies'trdùver fut le Monocor-
de , j'accorde un Clavecin ordinaire selon óes mêmes
Raisons, cri commençant par ce qu'on appelle faire la
Partition du Clavier, & pour ni'asturerfì toutes les Rai-
sons selon lesquelles j'ay accordé <ie Clavecinordinaiïé
font agréables à motioréiìlévjerotínetoutes fortes d'Har-
monies ; je trouvé qW le Clavecin est d?accords -£c que
la Partition est tres-bonne. '

le vais plus loin, je forme ces mêmes Wtcraònies fur
cé qu'on appelle Modes Transposez, je rernarqúeque le
SI, lé FA diézé, & plusieursautres n'ont point deTier-
ces majeures,&que le FA, leSI-Bemolizé,& plusieurs au-
tres n'ontpoint de Tierces mineures.

Le remède feroit d'ajourer au/GiaveGÌn;autam-de cordes
qu'il y a de Sons qui n'ont pointde Tierces májeuresíbtì
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de Tierces ín'ìneurcs", mais^ outre que ces cordes ajoutées
qu'on appelle: Feintes coupées

$
font embarrassantes

y, ôfr
empêchent de bien toucher, je m éloignérois du but qtífe
je mesuis proposé Í qui efl; dé trouver les Raisons des In-
tervalles du Clavecin ordinaire, qui n'a que douze Sons
differenrsdans i'étenduëd'une Octave.

Jefçayque dans les Modes Transposez par Bémol, on
se sert du SOL diézé pòûr.lá Tierce mineuredéFA j rnaii,
le SOL diézé de mon Clavecin, qui dans les ModesNa-
turels est Secondé Superflue' de FA j me pàrOÎt dé beau-
coup trop bas dans les Modes Transposez par, Bémol,
lorsqu'il est employé commeTiercemineure du mesmc'
FA,:

Jefçay auíïi que dans les Modes TransposezparDieze,
on se sert sur les Claveclns ordinaires de mi Bemólizé

pour la Tierce majeure de SI ; mais le mi Bemolizé de
mon Clavecin, qui dans les Modes NaturelseurlaQuar-
te Diminuée de SI ,meparoît dé beaucoup trop haut;
dans lesModes Transposez par Diéze, lorsqu'il est em-
ployé commeTierce majeure dit même SL

•
i

-_ ; "...:
J'éxamine la Raison de la Seconde Superflue, FA SOL

diézé, je trouve qu'elle est tempéré par môinS, j'ëffaye â
laremperer par plus, c'est à dite> à éloigner le SOLdiézé;
du FA,- afin qu'il soit plus, suportable lorsqu'il sera em-
ployé comme Tierce mineuredu mesrnéFA.

J'examine pareillement la Raison de la O^rte Dirai-:
nuée, SI. mi Bémol, je trouve qu'elle n'est point tempé-
rée, j'essaye â la tempérer par moins

-,
c'est à'áire , à áp*

procher le mi Bémol duSI, afin qu'il soit plus suportable
lorsqu'il sera employé comme Tierce majeure dù'rnesme

-

SI. i-......; ,:: ":p
Apres avoir tenté plusieurs temperamments, je me dé-

termine à celuy quisuit,parçequ'il est tel, que lesí-nt'éti-:,
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Vallès dès Modes Transposez estantsupportables, lés in-
tervalles des autres Modes sont éloignez le moins qu'il
est possible de leur justeflV naturelle , ce qui le rend
meilleur & plus en usage qu'aucun autre.

Tempéréparrapportaux Modes Naturels
' & aux MoâesTranfpofe'^.

111*450..

SI 48p. ;
.. >

'['.''
SI £.500. pi. trois'cinquième de 81. a; 8'e. I

LA j 40.. mo. deux cinq.

SO^IX S76. mo. deux cinq. /
SOL 600. pLun cinq.

;

FA ^-648; mo. quatre cinq.

FA 675 ,mp.un cinq.

MI 7Z0. mo> un cinq.
,

"'':':"''•
MFÍ75 Ovpl. deux cinq. '.' /
RE'8io; moi tróis. cinq. '

UT & 864;mo. trois çjnq, '.=
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/ II est aisé de trouver les Raisons des Intervallesdècc

Sistéme Tempéré par rapport, aux Modes Naturels & aux
Modes Transposez. Et laMethodè que j'ay donnée cy-
devant pout trouver les Sons Naturels& Altérez du pre-
mier Sisteme Chromatique , peut servir pour trouver
les Sons de ce z. Sisteméa c'est pourquoy je n'en par-
leray pas.

J'accprde'le Clavecin selon les Raisons de ce z. Siste-
me tempéré, je trouve que c'est précisément la Partition
du Clavecin ordinaire , & qu'elle est excellente pour les
Modes Naturels & pour les.Modes Transposez ce que je
rn'éstois proposé detrouvet.

M
' J'ay fixé les Divisions cytdétftìsfur le Monocorde, &
en y ajoutant ce qu'on yerra ey-aprés dans la Description
quej'en donne, j'en ai fait un Instrument nouveau que
j'appelle SONOMÈTRE

>

dont on peut voir l'utilité ôcla
nécessité dans ce qui fuit.

.
";:

VMìtêénecepê du SONOMETRE*
;

DE tpus les lnstrumens à Cordes '„ le Clavecin est le
plusdiflîeile à accorder, tant a causequUl a plusde

cordes qu'aucun autre, que parce qu'il faut, tempérer là
plufpart dé ses Accords, en élevant dé certains Sons, Se

en baissant d'autres de quelque chose plus que leur ju-
stesse naturelle, ce qu'on appelle faire la Partition du
Clavier,; laquelle est si difficile, que lés plus habilesMu-;
siciens

, ceux mêmes^ qui jouent dé cet Instrument'ne
fçauroient labien faii>e,qu?aprés enavoiracquis l'habií-
-tilde par une pratiqué de plusieurs années VPUtrejUfìe
bizarrerie qui vient quelquefois du lieu, quelquefois de
rinstrument,quelquefois même de ia disposition où sis

trouvent en certainsmonierisceux qui âecordént,laquelle
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empêche le plus souventceux qui ont leplus d'habitude
de trouver aisément ce temperamment.

Le Sonomètre levé toutes- ées difficultez, & présente-
ment toute personne qui n'aùroit jamais accordé deCla^

;>vecin , pourvu qu'elle a(t aflez d'oreillepour mettre une
corde ài'tJniflon & à fÓétave d'une autre , pourra du

; premier coup avec cet Instrument,accorder le .Clavecin,
•aufíï juste', plus facilement & .en moins de temps que
eeux quiTaceordenrparla manière ordinaire.

Ge n'est que fur l'approbation 'de plusieurs personnes
ïres-b-abiles, quifont examiné, &c qui en ont fait l'ex-
périence que je le donne au Public fous le bon plaisir
de Sa Majesté

>.
qui a eu la bonté de me donner laPer-

,

^mission & le Privilège de le débiter àl'cxclusion de tous
<
autres '-,

Cet Instrument fera tres-utile à tout le mondé, même
à ceux qui sçavent bien accorder, par ils seront leurs
d'accorder toujours de la mesme manière, plus justes
plus yifte ,&fans tâtonner $ 11 est absoluëment nécessaire
â ceux qui ne sçavent pas Raccorder, & particulièrement

<pojus. les personnes qùi font à la Campagne r ou dans
des Maisons Religieuses.

Eesmfûon du S ONO METKE.

T'; E Sonomètre est une eípece de Monocorde ,
c'est

JLjà dire uu Instrumentaune feule corde, fait & dispo-
fëppur accorder plus facilement le Clavecin.

Il éstlongde 3. pieds io. -pouces. large de 4. pouces,
;.co.uv.ert d'uneTable de fapinì

.
-.Lefond &les .coítezfontde quelbois l'on veut, maisor-

.diinairementdeSapin.
A l'un desèouts est une peinte de fer .enfoncée dans
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l'cpaiíTéurdu bord» à quatre pouces G. Ugnes áfe ç&mç-

A

|
,ine bput ejst un chevalet coUe fur laTable» v

1

A unppjúce six lignes de l'autrebout est encorun ejj&vá- i
letcollé'súrlaTablevà

9. lignes.du bordde çe bputest
.

M

une chevilledefer enfoncée dans unsommier qui estfous jjl

laTabic. jf
On attacheune cordedelatonà la pPÏnté de fer, pn la '"'.',. ;

l|
bandefur les deux chevalets tant & fipeuqme l'on vèut ||
par le moyen de la chevillede fer, au tourde laquelleelle |ìl
estentortillée. ;"- .-/w,-

'.vJj|
Les deux chevalets sont faits cpmme; deux triangìess ',

ij|'
rectangleSj&posezà ánglesdroitsen dedans, longs.efua |;j
ponce chacun, haut dc7, lignes&.4.lignesdaulette*•-; |i|

Laeorded'un chevalet àl'autre a 3. pieds 4vppueeis dff
^

j|1|
longueur, qui est lamesurc ordinaite de Gfe«lutdtt;Gla- ì'i\
vecin à l'Òctayeau deíïòus de la ClefdeC

;
ÌM!

Dans le corps dei'Instrument à 4. pouces du chevalet
de la pointe defer, est pratiquée une touche avecfejnfau-

- ;;
-téreau pour faire sonner la cprdej la touche est;fejççéje \i
d'un petit trou pour y pafler un fil. ' |;|

Au dessous de la corde est une règle depoirier PU au- :|.í
trebois bien uni,Ipnguçd'u1? psedonze pouces* épaiCé ' .jf
de 5. lignes & large 4e Í% pouces,. collée fur la Table aji - : ]ì
piedduchcvalétde lachevillé^defervdèííûseètte règleen j>j

travers sont creusées douze rainures à queue dTronde
» j;

large de 6. lignes, & de z.-lignes de; profondeur 5
chaque

,
?i

ramure afa coulisse quiérttre^isément&^ Jí
sa rainure; chaque cpuliífe^stsonguede z pouces 4, li- -y
gnes ;; íur chaque couliste est collé un petit chevalet de 2. Isignesde haut, dont lé coupanta 4. lignes de large & eft
précifémentà fleur de la eprdé.

On a ^nplpmb d'une demi-livre pesant ou environ,
fait demanière, que quand iiéstpoféil preste la eordç

j :1
í.i!

Ul
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*
cohtreíe coUpánt du petit chevalet fans làforcer, seule»

ment pour l'empêcher de friser,. Sc pour la mieux faire
sonner.

.

-: ;:,;- ''•'' .-,,*-;•.,.:;..•:..
'•:.': Ges douzecouliflessont situées de manière que lacor-
depeutestre divisée en douze différents endroits, tels
qu'ilfautpour former les douze Sons différents'du Clave-

,'ein, suivant les Raisons de nóstre nouveau SistemcTem-
'peré, & cela suecelfiyement, en avançant tour.atour les
•'couliffesfousla corde, & en les retirant félonie Son qu'on
veutformer,en mettant un plomb íùr la corde pour l'em-
-pêcher de.friser4

:
'-

' Le Sonomètretel que je viens de le décrire,est le meil-
leurpour accorder le Clavecin, à cause que les Sons n'é-
'rantny trop hautny trop bas

-,
l'oreille en sent plus aisé-

ment les; moindres différences, mais d'un autre costé il
estmoinsportatif& plus embarrassantà eansc de sa gran-
deur. J'en ay fait faire à cause de cela un plus petir. Je
vais présentement donnerl'usage du grand ,;c'est á dire,

:la-manière de s'enfervir, je donneray ensuite la descrip-
tion du petit, &fon usage.

JJfapèi«rani SONOMÈTRE, &
,\

^Mi*wierç.áe/e»7era'in,;

-

À :Yez un tuyau qui sonne C sol ut ; accordez ía cor
v
JLJklde à vuide du grandSonomètre auTon dé C sol ut*

".'.'. Placez le grand Sonomètre foc les bords du Clavecin,et
.forte qu'il couvre les chevilles, excepté celles du gran
:
Clavier. ' K'- ...

Prenez de la main gauche le fil qui est attaché-à.la
touché du Sonomètre. '. . ••'•.-. •''

Prenez dela main droite le-marteau à accorder, sonne?.-,.'"•''- •• d"

r
^ >

' :\-



jîe îáShàingaûchè, leC fol'ùtdugrand Çlàvkïlt ÎÔ2Ìa-
jíè audessous de la Clés d'Fi&j^çoîdsïíàîi'^^rfcdi
la còrdê'avuidé'duSpnòìnetrè. ì

-f ;; s-n'h : •<]-&.:

,

AvancezlátpulisseÛt^
ônnez tjt X.4û-t«láyèçmï.:^.l'aci»^êZr4Ì^nïsi^.ide
í'0t^ du Sònofûétre. -;h..; .^,'_

.

' .i.'.^r^'^-í
.•;;

Àyarícezla; çptilisse Ré, Irne-íjléz íè plprnfei soíraëz Rë
áuClàvecm,-&;ràccprdéz àr'Unissbnduïlédu Sonèmei

i Àvàriçèz Iár&^
i'Octaye dupremier tàq^evôasaçíordérézv >^, •-.

Exárnitìèz jfi yous àvez bieh accordé
, &; e^eft ce que

j'ap'peftefáifelapfèuvejSc tfòt&;ç^a^i%%iiEèZ!la:détnie:rft'
iòoulifle uty&íritt'téz léple^d^ïrieì^IaíctíUli^^sot^
nez le Si du"Clavecin&du:SOstoitíe1trc,'s,ilssoatdaccord
|aiffels-lês-,;'finonajustez.

:
f; ; ;

.

Retirez lacduïifle Si, íríe'tfefc lèiplórnb dètrieìréta còt*-
ïîíseSi jf

>,
'ajustez, s'il ^le Táât, ;aittsi de fuite ètitetrogrâ-,

dan't jusqu'à l5©c à vuide. :V\ ^ ",::
Accordez lé basdu 'Clavier ,;&fe ^

^éfíbus des Sons que vous avez áccordézs accordez 1c
tiaiïtlà rOófcáVè au destùs.

Cela fùpòíe, çommèil e'st aifédè Vòîr qUéïâ|>eiísormç
'qui accordeaitassez d'orèiìepouï mettrettìáç cordéàftf»
toïsspn & aï'Octaved'une áu'tté,cáravectiéni'on né jpjeifi
ïièníaiïe. "''.-"•'•' ':: "'•

Y E £étitSônórtiétrètfeïi: diíFéiíènt du grand qu'en c*Jt^^il est beaucoup plus petit- •,.&: que fa eórâéa vUide
sonne G ré soli la C^rte átt dtssôUs dé la ÇlêE dô G sol
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1 îlést Ibng dé z. pieds deux pòucea..

iargeidéitrois'pouces. v -
Haut d'un pouce 8. lignés;
Leif ;g*ands- chevalets fixés ont y. lignesde haut, Ion

jd'uapbucej ôclargé par lé-bas'de six lignes.
Le chevaletducostédela pointe-est colléàun pouce d

bord
y & la cheville-est enfoncée- ekns ^épaisseur du

-jbord^>;:..;.; ;-
La corde d'un chevalet a l'autre à un pied io. pouces

&• lignes;, qui: estlameíure ordinaire de G résolut du
^Clavier, d'une Quarte m dessous dé; la< Clef de C.

La Touche Scie Saut-ereau font à deux:pouces.duichc«
yalet dé lapointédefer.

La Règle à rainure est langue d*unpied i. poucëj épais*
|ede5.lignes,larges deivpouces. ^

Le reste est commedans legrandSonometre,félonies
ídimerisions qui lûy conviennent.

fjsag du petit SONQMBTtE, &
manière de s'en íex'vivv

í jy Yezjan tuyau, qui sonne G ré: fol.
jtJLAccordez la corde à vuide du petit SonomètreM
^TondeG> ré sol.

Placez le petit Sonomètre fur le: petit Clavier du Çla?
Vecin ou sûr la Barre du Clavier.

Prenez,de-kmain gauche le fil qui est. attaché à lato»*
che du Sonomètre.

Prenez de la main droite îe marteau, à accprder*
Spnnez de la.main gauche le G. ré sol du grand Cla-

vier à la quarteau dessous déU Clef de C. 5ç l'açcordea

* rpnisspn de la carde à vuide du petit; Soaotaewe.-
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Avarïcei&Ia couHíí^ SolX i fous la cordey metteí.lfe

plomb', sonnezsolx du Glavecitt& l'accordez^à l'Ótiîft
son du Soixdu Sonomètre,

,
^v'

Avanceslaeoulifle La, mettezle plombiformezi-lèLa
dí*Clavecin.,6c l?accordezaM'Uhissón du La d» Sonomè-
tre.

.

i-; ':'>::
Avancez la coulissé, Si &,!.8ec.:ainsi de fuite jusqu'à:

i'Octave du premierSPI, que VPUS accorderez. ^

Examinefcsi vousayez bienáccotdé, c'est àdice, faire
la preuve.

Retirez la derniere epuKsse Sol,", Sc mettez1.
le-.ipkwnb-

derrière la coulisse du faX, sonnez, le fa- % du Glaveçir*
6c du Sonomètre

>
s'ils font d'accord laittez-les,, finoa

ajustez. -
':'.:

Retirez la couline fax» mettez lepîotïib derriçtç
la epulisse fa , &c.

Acçprdez le bas & le haut du Clavier»

Autre manière plus courte d'accorder avec [e

grand SONOMETRE.
ACcordez le C sol Uí du Clavecin à l'Unisson ès Y\Jt

du Sonomètre.
Accordez le Ré,
Accordez le Mi,
AceptdezleFaX,
Accordez le SPIX,
Accordez le Si í,

;
-.'..-

Accorde?, lés Octaves d'en hautd'Ut,Ré, Mi,FaX*
$01 XSi±.

...

'

Accprdez I'Octave en bas de Sii.jfaites la preuve CA
|çtr<)gtadajvt. '..7-\'.-:'.



í^ccàrd^^
Cpri¥éfoit^artagé^;pjs«:te !SòlîènîdeukíQuirites égalies.

'Accordé* d?pfcille le.La,&&itcs qiialaneuvième&éy
«íì'soit partagéçpár leï!La«n*HèuxQjiitítéségallés.

-
AceordézdtìtéilléliéSiV&faites^

fa soitpartagéeiparle Si en déux'Ciuihtës"égalies.

.
Accordez d'oreille le "Fai, & faïtés 'que 'la ïleuviemè

Sii, utToit partagéebàr le;Faen^dfeux "í^uintés égalies.
?. Aèçpidéz d'oreille4e-Mi3?, '--H
^Autrè maniem'yplus Bourse ctaccórdér ávec k

A Ccordéz lèGrc sol du Clavecinà runissondUicYètiï
áf\Sòn©me:tre; '-:-;•.

Accordez lè La* ''.,''-
Accordez lc Si» ''-'

.

Accordez l'Ûtx>
, .," ÁcccordéSìemiJjy \>-;-..Accordez.lé'fa. ,,'._

-
. _ ._Accordezlé sol Jf-. :;; -'

Accordezles OctâVcsau defeusdeSòìv'de Là, de Si'ì
d\uX>demii,defa,defolX. -- r

Accordez d'oreille le re\ & faites que ta neuvième
Sol la, soit partagéepar le rë en deux Qjgirítés égallés,

Accordez d oreille le mi, & faites'que la neuviémfe
La si

>
foit partagée pat le mi en déùfc Quintes égalies.

Accordezd'oreillelefa XJ & faites que la neuviémi
Si ut Xfoit partagée par le fa Xen deux^ujnteségalies.

Accordez d;Orëiue,Ìè: si i & fáitës que la neuvième
mi i fa soitpârtaeêe par le sijrtn deux Quintes; égalltSi

Aceprdez: cíorelllé l'ut!> & £ií^s^é/iai! ríétryiëm'é h
sol,foitpartagéepar l*ut en jd^x^|u|e$égaÚésl

\:%A: m




